


g e s t i o n

La régulation des populations de bernaches du Canada 
permet d'atténuer les nuisances qu'elles produisent.
En cas de dommage avéré, plusieurs techniques de gestion 
peuvent être utilisées en fonction de la période de l’année.

Retrouvez plus d’information sur
http://biodiversite.wallonie.be/invasives

Les bernaches du Canada se dé-
placent dans les prairies et les cultures 
pour accumuler des réserves.
➜ ARME À FEU
La période de chasse s’étend du 
1er août au 15 mars. La destruction 
pour raison de nuisance peut quant 
à elle être réalisée tout au long de 
l’année moyennant autorisation pré-
alable du DNF.

Les bernaches du Canada nichent 
généralement sur des îles et des 
berges d’étangs ou de cours d'eau.

➜ NEUTRALISATION DES ŒUFS 
Les œufs sont détruits en perçant un 
trou dans leur coquille (moyennant 
autorisation préalable du DNF).

Incapables de voler en période de 
mue, les bernaches du Canada fré-
quentent des espaces ouverts avec 
un accès facile à l’eau. Des rassem-
blements de plusieurs centaines 
d'oiseaux sont observés.

➜ CAPTURE 
Les bernaches du Canada peuvent 
être facilement capturées et eutha-
nasiées (moyennant autorisation 
préalable du DNF).
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stop au nourrissage !
Un apport de nourriture aux canards et aux oies favorise 
leur surabondance et peut nuire à leur santé (botulisme, 
troubles digestifs…). Il profite également aux espèces 
opportunistes des villes telles que les rats et les pigeons.

Le nourrissage est donc déconseillé, voire interdit sur le 
domaine public dans certaines communes sous peine 
d’amendes (voiries, parcs, halage…).

Mue
Juin-juillet

Hivernage
Août-février

Nidification
Mars-mai

n u i s a n c e s

La bernache du Canada engendre des nuisances là où elle pro-
lifère.

L’ENVIRONNEMENT MENACÉ
•   Elle détruit la végétation des berges et des milieux humides 

et favorise leur érosion par piétinement.
•   Ses excréments participent à la dégradation de la qualité de 

l’eau.
•   Elle a un comportement agressif à l'égard des autres oiseaux 

d'eau. 

DES ACTIVITÉS HUMAINES PERTURBÉES
•   Le piétinement et le pâturage occasionnent des dommages 

aux végétaux (cultures, pelouses…).
•   Elle peut  introduire des parasites et des maladies dans  les 

eaux de baignade.
•   Elle peut se montrer agressive envers les humains et leurs ani-

maux de compagnie pour défendre son nid et ses poussins.
•   Ses  excréments  souillent  les  espaces  verts,  les  chemins  de 

halage et autres espaces de détente.

AUTRES ESPÈCES EXOTIQUES

À l’exception des espèces clas sées 
gibier*, le tir de tout animal non indi-
gène, tel que l’ouette d’Egypte, est 
autorisé toute l’année par la circulaire 
ministérielle n° 2688 du 23/01/2007. 
Ce tir peut être réalisé par les chas-
seurs, les gardes champêtres, les 
agents du Département de la Nature 
et des Forêts (DNF) et par tout pro-
priétaire ou occupant d'un bien pos-
sédant un permis de chasse valide.

Ouette d'Egypte

Roselière piétinée par des bernaches du Canada.

* Le tir d’espèces non indigènes qui ont le statut de gibier est soumis à la loi sur la chasse.


